
L'avenir du Burundi s'annonce incertain sous la coupe d'un parti-Etat omnipotent

@rib News, 21/07/2010BurundiÂ : les nuages sâ€™amoncellent.Par Ernest BangaDepuis plus de trois ans, lâ€™opposition
politique, la sociÃ©tÃ© civile et des organisations internationales dont lâ€™Union EuropÃ©enne,Â ont attirÃ© lâ€™attention sur les risques
dâ€™Ã©lections heurtÃ©es au Burundi. Le pouvoir du CNDD-FDD avait tellement posÃ© des actes qui ne laissaient aucun doute
quant Ã  leur volontÃ© de gagner Ã  tout prix la sÃ©rie dâ€™Ã©lections qui ont dÃ©butÃ© le 24 juin 2010. De surcroÃ®t, la derniÃ¨re
lÃ©gislature avait Ã©tÃ© marquÃ©e par soit des propositions de lois repoussÃ©es, soit des nominations Ã  des hautes fonctions
refusÃ©es par le Parlement. Cela Ã©tait insupportable par les anciens maquisards,Â Â«Â nÃ©ophytesÂ de circonstanceÂ Â» en
matiÃ¨re de dÃ©mocratieÂ !Il fallait non seulement gagner, mais Ã©craser lâ€™opposition par tous les moyens. Et les opposants
radicaux, empÃªcheurs de tourner en rond,Â genre NYANGOMA, devaient absolument disparaÃ®tre de la scÃ¨ne politique.
Un coup de maÃ®tre.Les Ã©lections communales,Â fondamentales pour les Ã©lections sÃ©natoriales (les sÃ©nateurs sont Ã©lus
par les conseillers communaux) ne pouvaient Ã©chapper Ã  la razzia du CNDD-FDD. Le crime fut presque parfaitÂ :Â 1Â°) La
distribution de lâ€™argentÂ : Une Somme de 30 millions (environ 30Â 000 us$) Ã©tait prÃ©vue pour chaque commune et remise
aux tÃ©nors locaux du parti. Câ€™est nuitamment que lâ€™argent Ã©tait distribuÃ©, jusquâ€™Ã  la veille du scrutin. Dans certaines
communes oÃ¹ il fallait Ã©craser un opposant jugÃ© trop gÃªnant, comme en commune de SongaÂ  en province de Bururi,
câ€™est une somme de 65 millions de francs burundais qui fut dÃ©bloquÃ©eÂ !!Â  La pauvretÃ© (probablement entretenue Ã  dessein
par le pouvoir) et lâ€™immaturitÃ© politique aidant, la population ne pouvait rÃ©sister devant cette Â«Â manneÂ Â». Certains parlent
de Â«Â torrentsÂ Â» dâ€™argents, dâ€™autres disent que le parti au pouvoir Â«Â semaitÂ Â» les billetsÂ ! (Lâ€™on comprend maintenant
pourquoi les salaires ne sont pas payÃ©s jusquâ€™au 15 du moisÂ !)Cette corruption aurait Ã©galement concernÃ© certains
membres des dÃ©membrements de la CENI et certains mandataires des partis.2Â°) Lâ€™intimidationÂ : en mÃªme temps que lâ€™on
distribuait de lâ€™argent, lâ€™on menaÃ§ait les rÃ©calcitrants de prison ou de mort.3Â°) La coupure de courantÂ : Elle survint au
moment oÃ¹ lâ€™on dÃ©butait le dÃ©pouillement dans la plupart des bureaux de vote, et dans dâ€™autres, le scrutin se poursuivait
malgrÃ© lâ€™heure tardiveÂ ! Cette coupure fut simultanÃ©eÂ  (peut Ãªtre coordonnÃ©eÂ !)Â  dans plusieurs localitÃ©s qui ne sont pas
branchÃ©es Ã  un mÃªme rÃ©seau Ã©lectrique. Lâ€™on peutÂ  y voir la Â«Â volontÃ© de DieuÂ Â» ou la main de Satan, câ€™est selonÂ !4Â°)
Les urnes Â«Â baladeusesÂ»Â : dÃ¨s le lendemain du scrutin la population a commencÃ© Ã  dÃ©couvrir,Â  ici et lÃ ,Â  des urnes
encore scellÃ©es ou nonÂ : dans des salles de classe, dans les buissons, dans des domiciles, dans les cimetiÃ¨res, etc.Â 
Cela me rappelleÂ  un pays de lâ€™Afrique Centrale oÃ¹Â  les urnes contenant les vÃ©ritables bulletins de vote Ã©taient
nuitammentÂ  transportÃ©es par hÃ©licoptÃ¨res puis jetÃ©es en pleine forÃªt Ã©quatoriale.Ils ont du gÃ©nie nos chefsÂ ; sauf celui
de dÃ©velopper nos paysÂ ! 5Â°) Absence des procÃ¨s verbauxÂ : Dans certaines localitÃ©s, il nâ€™y a jamais eu de dÃ©pouillement,
et des urnes ont passÃ© la nuit dans les domiciles de certains chefs de bureau. Et les procÃ¨s-verbaux ont Ã©tÃ© dressÃ©s,
parfois signÃ©s le lendemain ou deux jours plus tard par des mandataires des partis sous menace ou rendus bienveillants
par quelques billets de francs burundais.Et pour dÃ©sarmer les partis dâ€™opposition, aucune copie des procÃ¨s verbaux ne
leur fut remise,Â  pourtant un droit inscrit dans le code Ã©lectoral.Je ne reviens pas sur lâ€™utilisation abusive des biens de
lâ€™Etat Ã  des fins de campagne Ã©lectorale, ni sur la propagande au profit du CNDD-FDD poursuivie jusque sur les rangs,Â 
oÃ¹ la population attendaitÂ  pour pouvoir voter.6Â°) La complicitÃ© de CENIÂ : je peux comprendre que les observateurs
occidentaux puissent Â«Â ne rien voirÂ Â» de grave.Â  Mais les membres de la CENI ont soit Ã©tÃ© tÃ©tanisÃ©s par une couardise,
soit par des intÃ©rÃªts inavouÃ©s.Â  Quâ€™ils ne puissent pas voir de lâ€™argent distribuÃ© nuitamment cela se comprendÂ ; quâ€™ils ne
puissent pas constater que la campagne a continuÃ© jusquâ€™au moment des Ã©lections, quâ€™ils ne puissent pas constater que
le dÃ©pouillement sâ€™est fait soit dans un cafouillage total ou nâ€™a jamais eu lieu, cela relÃ¨ve dâ€™uneÂ Â«Â cÃ©citÃ©Â Â» feinte.Â  Des
conclusions hÃ¢tives des observateurs. Devant lâ€™absence de violence et lâ€™engouement de la population devant les bureaux
de vote, les observateurs se livrÃ¨rent Ã  des discours dithyrambiques Ã  lâ€™endroit du pouvoir et de la CENI. Je me suis
toujours demandÃ© pourquoi les Â«Â observateursÂ Â» nâ€™accordent deÂ  lâ€™importance quâ€™Ã  la journÃ©e du scrutin. Or, le scrutin
peut Ãªtre faussÃ© Ã  nâ€™importe quelle Ã©tape. Jâ€™ai connu un pays oÃ¹ câ€™est au moment de la proclamation que le scrutin a
basculÃ©. Le ministre de lâ€™intÃ©rieur chargÃ© de proclamer les rÃ©sultats, a laissÃ© de cÃ´tÃ© ceux prÃ©parÃ©s par la commission
Ã©lectorale, et a proclamÃ© ceux concoctÃ©s dans Â«Â les laboratoires du tripatouillageÂ Â» de son ministÃ¨re. Et bien sÃ»r ils
Ã©taient totalement diffÃ©rents de ceux sortis des urnes. Et au Burundi, les Â«Â vÃ©ritablesÂ Â» Ã©lections communales du CNDD-
FDD ont dÃ©butÃ© au crÃ©puscule, dans la grande obscuritÃ©, facilitÃ©eÂ  par la coupure gÃ©nÃ©ralisÃ©e du courant Ã©lectrique. Et
pendant ce temps, les fameux observateurs, aprÃ¨s avoir exprimÃ© leur satisfaction, se reposaient tranquillement dans
leurs chambres dâ€™hÃ´tels. Certains reprÃ©sentants des pays occidentaux, comme le reprÃ©sentant de la Belgique dans les
Grands Lacs,Â  lâ€™ont fait avecÂ  tellement de zÃ¨le, quâ€™il y a lieu de se demander sâ€™il nâ€™y a pas anguille sous roche.Quand le
lendemain, lâ€™opposition a commencÃ© Ã  protester contre les fraudes et irrÃ©gularitÃ©s, câ€™Ã©tait le disque rayÃ© que lâ€™on a encore
Ã©coutÃ©Â : Â«Â il y a certes eu quelques irrÃ©gularitÃ©s, mais qui nâ€™entament en rein la crÃ©dibilitÃ© du scrutin. Les opposants
manquent du fair-playÂ ; ce sont de mauvais perdantsÂ !Â Â». Et le pouvoir, et la CENI ont jubilÃ©Â ; les bailleurs de fonds, les
seuls qui comptent Ã  leurs yeux Ã©taient satisfaits. Les opposants avaient beau protester câ€™Ã©tait du ventÂ !Des
recommandations tardives.Dâ€™aprÃ¨s le site www.arib.info en date du 16 juillet 2010, citant lâ€™agence Xinhua,Â  lâ€™Union
EuropÃ©enne aurait proposÃ© pour un scrutin plus transparent,Â Â  entre autres mesures, Â«Â afficher des procÃ¨s-verbauxÂ de
dÃ©pouillement et des opÃ©rations Ã©lectorales dans chaque centre de vote, â€¦ et de donner aux mandataires de chaque
parti et aux candidats en compÃ©tition, la possibilitÃ© dâ€™obtenir et de conserver un duplicata de ces procÃ¨s verbauxÂ ,
etc.Â Â».Et sur le mÃªme siteÂ  lâ€™organisation Eurac appelle Ã Â Â«Â  des Ã©lections lÃ©gislatives inclusivesÂ Â» au Burundi.Pourquoi
ces appels maintenantÂ ?Â  Pourquoi ces appels au moment oÃ¹ les principaux partis dâ€™opposition se sont dÃ©jÃ  retirÃ©s du
processus Ã©lectoral pour disent-ils, Â«Â ne pas donner une caution dÃ©mocratique Ã  une mascarade Ã©lectoraleÂ Â»Â ?En
dâ€™autres termes, Ã  qui profiteront ces recommandations, si elles sont observÃ©esÂ ?Â  Je ne prÃ©tends pas avoir une rÃ©ponse Ã 
ces questions, mais je mâ€™autoriseÂ  trois hypothÃ¨sesÂ :1Â°) Lâ€™Union EuropÃ©enne semble avoir des prÃ©fÃ©rences au sein de
lâ€™opposition burundaise. Une fois que, lâ€™Â Â«Â opposition indÃ©sirableÂ Â» est hors jeu, les Ã©lections doivent maintenant Ãªtre
transparentes.2Â°) Lâ€™Union EuropÃ©enne avoue Ã  posteriori sâ€™Ãªtre trompÃ©e en donnant un satisfecit prÃ©maturÃ© lors des
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Ã©lections communales du 24 mai 2010. Mais dans ce cas,Â  pourquoi nâ€™avoir pas fait ces recommandations au moment oÃ¹
la participation de lâ€™ensemble de lâ€™opposition Ã©tait encore possible. Etant donnÃ© son influence indÃ©niable sur nos
dirigeants, sa pression aurait permis un dialogue entre la CENI et lâ€™opposition afin de trouver des solutions au diffÃ©rend
qui les oppose. Lâ€™opposition aurait peut Ãªtre acceptÃ© de participer aux Ã©lections lÃ©gislatives avec plus de garanties de
transparence. 3Â°) Devant le risque dâ€™un retour Ã  un conflit armÃ©, lâ€™Union EuropÃ©enne voudrait dÃ©gager ses responsabilitÃ©s.
Elle voudrait donner lâ€™impression dâ€™avoir tout fait pour que des Ã©lections se passent correctement. Cela serait
malheureusement une hypocrisie, qui semble du rester guider la plupart des Â«Â observateurs internationauxÂ Â». Il sâ€™agirait
tout simplement histoire de se donner bonne conscienceÂ ! Un avenir obscur pour le Burundi.Il ne sâ€™agit pas ici dâ€™Ãªtre
optimiste ou pessimiste. Il sâ€™agit de regarder la rÃ©alitÃ© en face.Dâ€™une part, le CNDD-FDD, aura bientÃ´t le pouvoir absolu,
avec une majoritÃ© Ã©crasante au sÃ©nat et Ã  lâ€™assemblÃ©e nationaleÂ : lâ€™UPRONA ne pÃ¨sera pas trÃ¨s lourd, et le reste des
partis qui participeront aux Ã©lections lÃ©gislatives sont des partis alliÃ©s. Le parti au pouvoir usera et abusera certainement
de son pouvoir absolu. Il a montrÃ© par le passÃ© quâ€™il a trÃ¨s peu de considÃ©ration pour les lois de la RÃ©publique et son
traitÃ© prÃ©fÃ©rÃ© en matiÃ¨re dâ€™Ã©thique politique semble Ãªtre Le Prince de Machiavel.Â  Dâ€™autres part, lâ€™essentiel de lâ€™opposition
nâ€™aura plus de tribune officielle pour se faire entendre, elle risque de se retourner vers la rue ou plus grave versâ€¦ le
maquis. Les arrestations de ces derniers jours montrent dÃ©jÃ  la tendanceÂ : le CNDD-FDD est prompt Ã  recourir Ã  la
rÃ©pression tout azimuts. Câ€™est encore le peuple qui sera la principale victimeÂ : la santÃ©, lâ€™Ã©ducation, la justiceÂ  seront
mises entre parenthÃ¨ses au profit de la Â«Â sÃ©curitÃ©Â Â»Â ; mais la sÃ©curitÃ© pour quiÂ ?Certainement pas pour les millions des
hutu, des tutsi et des twa. Ce sera pour la sÃ©curitÃ© des nouveaux princes qui nous gouvernentÂ !20 juillet 2010.
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